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Reportage

« C'est un prototype. Une balayeuse tractée par un cheval, ça n'existait pas, alors on l'a inventée ! » Ancien 
adjoint de La Chapelle-Gaceline, et bricoleur de génie, André Orhand apporte les dernières mises au point de son 
invention : la balayeuse hippomobile.

Elle doit être prête pour samedi et les Folles journées du cheval organisées chaque année par sa commune pour 
promouvoir l'utilisation du cheval par les collectivités. « Il y a quatre ans, nous avons mis en place le cheval 
territorial pour transporter les enfants à la cantine le midi. Depuis, il nous sert également pour des 
balades, pour tirer une tonne d'arrosage des fleurs et nous lui cherchons de nouvelles utilisations », 
explique le maire Pierrick Lelièvre.

Sa paisible commune de 800 habitants vit à l'ombre de sa voisine La Gacilly. Pour faire parler d'elle, les élus de son 
conseil municipal cherchaient une image forte. En lisant le journal, ils sont tombés sur un article relatant le 
transport en calèche à Saint-Pierre-sur-Dives.

Le symbole de la commune

L'emblème de la ville était trouvé. Le thème de leur fête intergénérationnelle aussi, et ils réglaient au passage leur 
problème de cantine pour les élèves. Au lieu d'en construire une à côté de l'école, ils transportent les écoliers en 
calèche à celle existante à deux kilomètres de là.

Depuis 2011, Nayak et Opera, les deux fiers chevaux de trait breton, font partie du quotidien des habitants de La 
Chapelle-Gaceline.

Tous les midis, ses enfants sont transportés par les deux mascottes de la commune. Et, dès que les beaux jours 
reviennent, elles participent à l'arrosage des plantes. Une tonne spéciale, avec un moteur électrique silencieux, a 
été acquise pour que l'on n'entende que le bruit des sabots, voire quelques hennissements.

« Les gens s'y sont attachés. Pendant les vacances, les enfants viennent les voir avec leurs parents et leurs 

grands-parents », apprécie le maire qui vient de trouver une nouvelle mission pour ses deux protégés. « Un 

vendredi sur deux, ils tracteront notre balayeuse pour nettoyer les rues du bourg et des lotissements. C'est
important, je souhaite que le cheval apporte un plus aux habitants. »

Et depuis 2011, les plus se multiplient. Il y a la notoriété de la ville, son ambiance mais aussi son attrait. Ces 
dernières années, La Chapelle-Gaceline a accueilli une sellerie d'art et un théâtre équestre. Pierrick Lelièvre 
aimerait également attirer un maréchal-ferrant et un maraîcher bio.

Samedi et dimanche, à partir de 8 h 30, Les Folles journées du cheval à La Chapelle-Gaceline. Foire aux chevaux, 
équitroc, salon du savoir-faire, démonstrations, balades, jeux. Gratuit. Dîner à 19 h 30 et spectacle équestre à 22 h 
30 (5 à 15 €).
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